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projet, que si on penne, aux fem
mes de voter on don logiquement 
leur permettre de siéger en parle
ment, détre jurés et dr faire le 
service militaire. Ce bill a été 
retiré, à la requête du Procureur- 
général.
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Coons Gris, Cotons Blancs, C »tons a oreillsra’ 
Toiles pour les draps de lit, Toiles pour autres 
fournitures de lit, ServieUaa et , etc-
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’ I' l fïLes Libéraux-Poiiservateurs iIi 1 •Ii istes des \ oteurs—Acti* des 
franchises.

MURES AFFAIRESQui sont qualifiée comme 
Voteurs dans les Cités.

Pour quelques jours seulementToutes personnes du sexe mascuiin 
â^ées de 21 ans, sujettes britanniques par 
naissance ou naiuralisation, et pus-è lant 
quelqu'uùti des qua.ificatio is suivantes :

1. Tout propriétaire ou occupant d’une 
propriété immeub e, soit de son propre 
ch f ou du chef de sa femme, évaluée à 
$3 10.

2. Tout locataire payant un loyer de 
$2 par mois ou de $2 ) pa-’ année.

3. Toute personne retirant un revenu 
de $300 par année ou de ‘6 par semaine 
de ses gages, de so i commerce, de -a pro
fession ou de placemems faits en Canada.

4. T ute c r.-onne qui est le tils, le beau 
fils, le petit-fils ou le gendre d quiconque 
possède une propriété de la valeur de $G00 
et plus.

1

Dentelle# noire#»
Deolelle* erèin e»

Dentelle* brnue#. 
Dentelle* couleur este. 

Dentelle <le fantaiMle, 
Dente le perlec#.

Chance - Sans 
Pareille !

Four un Jeune homme «sut 
«lenlre entreprendre le 25 pour cent au-dessous des 

prix ordinaires.

Marchandées d’Hiver ven
du 5S sans reserve

COMMERCE

D’EPICERIES
Tous ceux qui sont favorables au parti 

Libéral-Conservateur et dont le nom n’est 
pas encore sur les list-s électorale? mu I- 
gré qu’ils possèdent une ou plusieurs des 
quai Ücations ci-dessus, sont priés d’eu- 

immédiatemerit leu

Nous ne refusons aucun offre raisonnable.Poste de Ire Classe
WOODCOCK

Mo. 39 rue Sharks
DIPHTMEBIÏE

Epicerie* nouvelle# et mnga- 
*ln «le# mieux aeaertlN.

9
rs nom et pré

noms, adresse, la na ur* de leur qualifica
tion à l'un des messi* urs dont suit la 
liste : S’adresser an bureau du 

•• CANADA 99 peur pin» am
ple* iniormatlou».

QUARTIER VICTORIA—C. Gagné, rue 
Wellington, ou V S. McKenzie, lti7 
rue Cambridge

QUARTIER WELLINGTON—C. Magee, 
24 rue Sparks.

QUARTIER ST. GEORGES — Thomas 
Birketl, rue Rideau.

QUARTIER BY — P. H. Chabot, rue 
Sussex.

QUARTIER OTTAWA —Wm McEvela, 
rue de l’Eglise, ou Chas. Desjar Jins, 
échevin, 85 rue Water.

Ou à D. O'Connor, i résident de l'as nota
tion Libera le-Co .ser/airce.

,1. W. McRae, Association Libérale-Con
servatrice des Jeunes Gens, 

l’hos. Stewart, Associa1 i n f/h*ra’ - f ; n-1 
servatnee d n Ouvriers, aJl ruel 
Albert.

Oscar McDonell, ie Cercle Lafontaine, rue 
Rideau.

En s'adressant à l’un ou l’autre de ces 
messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations désirées et des formules im
primées.

Que chaque conservateur n’oabiie pas 
de se faire porter sur la liste électorale 
avant la fin de février.

Qu’on ne .’oublie pas ! Qu’on ne l’ou
blie pas I

ANTUMPEHTilGRUQUKDlle A. McDonald. Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la 
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes

LES ARTICLES DES

NOEL LA DIPHTHBR1E VAINCUE i
SONT INSURPASSABLES.

Les dames feraient bien de profiter des
lias prix pour les fêtes du Je ir de l’An.

Aux ravages de cette maladie terrinla 
et réputée incurable, on a trouve un 
de qui n’a jamais failli. L’expërienae de 
plus de dix annnôes de succès censtants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par .les personnes notable* 
et dignes de foi attestent l’effle cita vrai 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Maison de Modes Parisienne
sal BCE SUSSEX,

Quatrième porte de a rue York.
2 octobre 18Sé la

DR N. LACERTE,
LEVIS. P. Q.

A LOUER Paix : 60 cta. 
les pharmacie

la bouteille. Ea vente chez
kn’dkpot

K 1,7.K*It AI.AKIE,
71 Rue Boltoi, Ottav

Un magnifique logement, au Ne. 88 rue 
Cathcart. Possession immédiate.

l our ii formations s’adresser au No. 82 
ruo Cathcart.
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LE CANADA Aux mines de Vaulkay, en Hon
grie, des voleurs ont dérobé 
soixante-dix livres d’or pur.

AU PARLEMENT
M. Beaty a présenté le premier 

rapport du comité des ordres per 
manents et, sur la recommandation 
de ce comité, le délai pour recevoir 
les requêtes pour bills privés est 
prolongé jusqu’au '25 courant

Crémière lecture des bills sui
vants : acte pour incorporer la 
banque du Nouveau-Brunswick ; 
acte pour incorporer la compagnie 
de chemin de fer de Medicine Hat 
et Du n more ; bill pour amender 
l’acte concernant les banques, com
pagnies d’assurances, Corporations 
commerciales en failli e. Ce der
nier Dill pourvoit à ce que les em
ployés de telles corporations en 
faillite aieui, pour leurs gages, les 
mêmes privilèges que les employés 
des commerçants, en vertu de l’acte 
de faillite de 1085.

M. Cameron (Huron), qui s’est 
illustré, l’ail dernier, sur l’acte 
du cens él ctoral, a fait à ia Cham
bre quelques considérations sur 
l’application de cette loi. Il s’est 
plaint amèrement des officiers revi 
seurt qui, suivant lui, n’ont pas 
fait un remaniement judicieux et 
impartial des listes de scrutin. Plu
sieurs députés parlèrent sur le 
même sujet, et ce qui ressort le 
mieux de cet to discussion, c’est 
que les officiers réviseurs étant 
faillibles, n’ont pa- pu contentai 
tout le monde dans la confection 
de ces listes.

Sir Adolphe Caron soumet le 
rapport annuel du bureau de la 
milice, wt la Chambre s’ajourne à 
six heures.

Il a été question, au Sénat, des 
communications entre l’Ile du 
Prince-Edouard et la terre ferme. 
Sir Alexander Campbell a montré 
que le gouvernement fait tout son 
possible pour rendre ces corn nuni- 
cations satisfaisantes.

Ottawa et Hull, 5 Mars 1886 La ville de Toronto a été com
plètement privée de gaz,une de ces 
dernières nuits, par suite d’un ac
cident au conduit principal.

EAUX PATRIOTES

Le Mail commente le d. rnier 
d'scours de M. Bellerose an Sénat. 
11 cherche q.ieto peuvent être ces 
justes droits lésés, que le fougueux 
sénateur voudrait engager la racs 
canadienne-française à revendi
quer, mais il n’y peut rien voir. 
Les canadiens-français, dit-il, ont 
tontes l<*s libertés désirables : que 
demanderaient ils ? Serait-re le 
droit de soustraire les criminels 
de leur nationalité à l'opérai ion de 
la loi ?

Ce groupe de faux patriotes nous 
fait, eu vérité, une position disgra
cieuse aux yeux de nos compa
triotes anglais, qui donnent beau 
coup trop d’importance au mouve
ment d;t natunal.

Une enquête du gouvernement 
Autrichien a fait voir que la plus 
grande partie du célèbre vin Tokay 
est falsifié.

L’autre soir, à t’Opera House, 
Windsor, Ont., il y avait foule. 
Quelqu’un cria au feu et une pa
nique indicible s’en suivit. L’assem- 
semblée en délire fit toutes les 
folies du monde, mais personne 
n’eut de mal sérieux, et le commen
cement d’incendie fut aisément 
maitrisé.

Thomas Nash, cultivateur, vient 
d'être exécuté à Cardiff, pour avoir 
tué sa petite fille âgée de six ans 
en la jetant à la mer. Avant de 
mourir, il a confessé son crime et 
dit qu’il s’était debarrassé de son 
enfant parce que sa seconde femme 
ne voulait pas la souffrir.

LES MAUVAISES HERBES

“Les mauvaises herbes poussent 
vite,” dit le proverbe. Heureuse
ment, bien des proverbes mentent, 
car la race canadienne-française 
serait une très vilaine herbe. U se 
peut que le Mail soit de cet avis, 
sans vouloir le dire. On reniai* 
quera qu’il laisse rarement échap 
per l'occasion de parler du dévelop
pement prodigieux de notre race et 
de ses envahissements continuels. 
Tout récemment encore, il publi
ait nu long article à ce sujet. Un M 
Kerr venait d’attirer son attention 
sur la mort d’une vieille canadien 
ne de Yamaska qui laisse plus de 
cinq cents rejetons.

Le Mail procède alors à rappeler 
les commencements de la race fran 
çaiseau Canada,Iesqualités morales 
et physiques des premiers colons et 
leur multiplication rapide, jusqu’à 
nos jours. Puis, il cherche à pré
voir les résultats de cette expansion 
extraordinaire de notre race :

“ Uhabitant ne se contente pas, 
dit-il, d’envahir les états de la 
Nouvelle Angleterre et de fonder 
de» colonies dans l’ouest et le Nord- 
Ouest, il pousse vigoureusement 
les anglv-saxous,
Les comtés dans l’est de cette der 
mère province contiennent une 
nombreuse population française. 
Le» Français ont aussi établi des 
garnisons dan» Essex et Simcoe, 
tandis que dans le nord d'Ontario, 
le long de la ligne du Pacifique, ils 
submergent les colons anglais.

IjCs Canadiens-français dominent 
dans Prescott, Russell, Carie ton, 
Stormonlh et Glengarry : et il 
n’est pas improbable que dans vingt- 
cinq ans ils contrôleront toute la 
partie est d’Ontario jusqu’à King
ston, sans compter toit le nord de 
la province depuis la rivière Otta 
wa jusqu’à celle des Français. Dans 
ce temps ià aussi les etablissements 
anglais de l’est auront été obliges 
de capituler.”

Que la race canadienne-française 
ait soin de faire mentir le proverbe, 
qu’elle se conserve et s’améliore en 
grandissant,. et personne ne sera 
tenté de lui envier ses conquêtes pa
cifiques. La race conquérante ut la 
race conquise fraterniseront tou 
jours.

Au carnaval de Burlington, il 
est arrivé, aux glissoires une foule 
d’acciden'.s terribles. Deux fem
mes ont été tuées sur le coup, une 
autre a eu les deux jambes cassées. 
Beaucoup de personnes ont exprimé 
leur étonnement de ce que les au 
torités permissent encor de glisser 
-iprès ces tristes scènes et que l’a- 
ffl.ience aux glissoires n’ent ait pas 
été affect e.

Une députation,corn posée de per 
sonnes les plus influentes dano les 
différentes régions minières du 
pays, a eu une entrevue avec le 
ministre de l’Intérieur hier, et lui 
a exposé qu’il serait important d’é
tablir un bureau avec la commis 
sion géologique, afin, de recueillir 
les renseignements le plus complets 
sur les ressources minières du 
pays.

L’honorable ministre a promis 
que ce projet serait pris en consi
dération.

■uES FAITS DU JOUR
Samuel Bowman, de Dort Dal 

housie, s’est empo sonné acciden
tellement. H n’avait que 29 ans et 
laisse une femme et un enfant.

hors d’Ontario John A. Eddy, maître de post" 
du village de Scotland, Ont., a 
été ariêté sous accusation de vol 
de lettre» ’’argent. 11 subira son 
procès aux prochaines assises.

L’honorab e M Wurtele, prési
dent de la commission de la codifi
cation des lois de la province de 
Québec, travaille actuellement à la 
révision du dernier volume des 
lois codifiées qui sera présenté au 
parlement au commencement dejla 
session.

Ce volume e.-t le plus important 
de la série et contient les amende
ments au code civil, au code de 
procédure civile et au code m uni- 
ci pal.

M. A. B. Charrier, propriétaire 
de l’almanach des adresses de Qué
bec, vient d’époussr Melle Mayme 
R. Lewis, fille unique d’un riche 
marchand de fer de Vlilinois.

M. Pasteur demande au gouver
nement français deux millions de 
francs pour établir un hôpital, et 
cinquante mille francs par au pour 
le maintenir.

LEGISLATURE D’ONTARIO

M. Gibson (Hamilton) a proposé 
à la "législature d’Ontario la secon
de lecture d’un projet de loi aux 
bus d’e?emptei du paiement des 
taxes ceux qui n’ont pas un revenu 
de plu» de 61,000. S .ns :a loi ac
tuelle le minimum e»l de $V n. 
Après uue vive discussion, ia piu- 
position mise an voix recueillit 41 
suffrages, et 41 députés volèrent 
contre. L’orateur donna son vote 
en faveur de la proposition.

C’est la première fois qu’il y a 
division égale à la Chambre d’Onta- 
tario depuis la Confédération.

On a discuté .e bill de M. Waters, 
donnant droit de vote aux fi;les et 
aux veuves. Il a été exposé entre 
autres raisons, à l’encontre de ce

En Angleterre, un homme a été 
condamné à quatre mois de tra
vaux forcés pour avoir cruellement 
battu sa fille âgée de quatorze ans.

La chambre des députés de 
France a rejeté par un vote de 345 
contre 176, la proposition d’expui- 
sur les princes français.

A Londres, on poursuit avec 
vigueur les parents qui négligent 
d’envoyer leurs enfants à l’école. 
L’extrême pauvreté empêche un 
grand nombre d’enfant de fréquen
ter l’ecole.

Burns, Hyndman, Williams et 
Champion, les meneurs socialistes, 
ont été mis e- accusation, mardi, 
pour avoir poussé à l’émeute les 
sujets de la Reine.
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REPRENEURS

à LUN-
Mars pro
i, adressées au boue- 
uscr-ption * Soumis- 
ilanterie, London,”

FANTERIE

i, Ont.
t'ubU

et les dévia au* 
es à Ottawa, et 

Duraad et Moore,. 
Uni, à comme 
de Mars prochain, 

s devront ee rappeler 
doivent être faite» 

imôes et signées par 
uéines
le via être accompa- 
banque accepté, fait 
l’honorable Ministre 

moniani égal 
iesion.

/

pour un n 
tal de la aoum 
né si le aoumissionnai- 
ontrat sur demande de 
emplit pas integrale- 
>n n’est pas acceptée, 
u soumissionnaire.

fl

agage a accepter 
des soumissions. Jj

A. GOBEIL,
Secrétaire.

t Publics, 
1886

Ottawa et -ull, Vendredi, 6 Mars 19R68e annee Fo 46
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LE CANADAM.M Première insertion, rer Ikne .ee.ie
Tues les iour*............
Troie foie par eemaiee.
Vue foie la eemalne...

Pour six mois. 1.60

Pour quatre m — t'«0

Avie de Naissance, Mariage -mi 
Décès................................

Pour lee annoncée à long»
conditions spéciales.

Edition Hebdomadaire

JOURNAL QUOTIDIENPour l’année. Si.ee
Payable d’avane#.

\

LA SOCIÉTÉ UE PUBLICITE,“RELIGION E T P A T - 1 E ”Bureau : 524 Rue Sussex l‘r.|iriA«toy
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nande et anglaise)
Anglais, Fran- 
mands,

de Peintures, 
et de canevas
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ZS SONT VEN- 
S TANT I.A 
LE MOIS.
> AU PRIX DES 
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i une visite,
s au moins de

Zux marchands les 
ires, miroirs, cane- 
outos les plus ré- 
commerce de pein- 
éal et Toronto.
1 KH OU K,
2 rue Sus-ex.
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EST DES MIEFX ASSORTIS.

DE GRANDES transactions seront OFFERTES.

Atteptioç a l'adresse, et venez, veçez eri masse a cette Vente,
OU VOUS SEREZ 1ÆS BIENVENUS.

â. C. IAB H m
ii

mm gi

49 et 51 RUE RIDEAU, Ottawa.
TT. B.—Conditions • Argen domptant.

150 paires de couvertes blanches, pesant 8 lbs et garan
ties tout laine, pour $3.50.

Toile blanche, etc., coton à serviettes, toile à torchon et 
à serviettes, toile barrée, batiste croisée, coton, cotonnages, 
toile à poches, coton à tisser, etc., etc., etc.

Un dernier mol en terminant. < Inique personne qui achètera des
U UU’HANUISES pour la

VALEUR DE $5.00
Recevra mie paire de Gants de Kid comme eadeen

ETOFFES il l« ! ETOFFES A * !
mportées d’Allemagne 

et de France,
Cachemire de Brandlord. 

Etoffes Lustrées, 
Persiennes, 

Ottomanes, 
Brocarts,

Drap de crêpe, 
Wincey,

Etc., etc., etc.
dans les derniers goûts et de toutes les nuances. Toute cette 
ligne de marchandises sera vendue au prix coûtant.

I
11

tain ie Fer Canadien du Pacifique L’OCTROI DES TERRES
L GNE "COURTE

F z: TJ"

ACCORDÉ AJ

L ICHEMIN VE > U!»C

Pacifique ('arratlieii
RNTSB

Ottawa, Quebec
ET MUNT'< fl .) . f'ONSISTB KN 

Superbes Prairies à Blé . t Terri s â 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.h 11U ni 'E-i 5-2 «5 Terre.-à bas prix, à prox mité du che
min de 1èr, pnriieulièremen propres à la 
culture des PRODUITS MI ANGES DE 
LA FERME. Elevage des be-tiaux, ; ro- 
duits laitiers, -'le. un peu! achei'-r une 
terre

Avec ou -uns • ouditious d t'niture. 
selon le désir du colon. Le prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, a vec des con
ditions exigeant la culture t1 sans condi
tions de culture ou d’etabliss nent, à prix 
faciles, bases sur une inspection minu
tieuse 3es examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est laite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur a portion .1. 
terrain cultivé.

11 avait n 
son maître 
avait prépai 
après i«‘S a 
exam in ce, a 
lui paraissait 
à tout ce qu* 
blable jusqu’ 

Bien plus 
V % mond qu’il s 

ce plan ne fij 
tiens du jury 

Fort de ce 
des espéranc 
çttes, R ivmoi 
depuis quelq 
les plut chim 

Vane-icot 
deux ai iis ini 

Auss'. qua 
Meulan l’acqi 
rain, quand i 
re bâtir une 
gne, ce tut na 
min qu'il s’ac 

Il lui expliq 
ce qu’il désira 
çon il entende 
truction fût r: 
sans qu'il s’en 
ment.

C’était une 
Ml tié ef de la coi
r) dans l’arehitec

très flatteuse 
seulement el 
point lucrative 

Or M Dami: 
il avait dépat 
En outre, sa f 
il ne demanda 
Il n’avait pi 
vailier pour s 
tatioii. L’allai 
lui souriait do 

Il fit valoir < 
de Vanescot ; 
fusant pour 1 
prêt à accepter 

Cet autre, il 
de le lut prése 
premier élève, 
avait formé, q 
puis treize ans 
dont il réponde 
même, et qui j 
de justifier la 
lui témoignera 

—Du reste, 
ne seras pas le 
dresse à ce jeu 
pour son talei 
une grande esti 
donné toute ma 
et je compte li 
peu à peu, à 
prouverai le bei 
ser.

—Montre-mo 
avait répondu 

Troie jours : 
lui amenait Ra;

La tenue co 
nomie ouverte « 
l’élève plurent 
vocat.

Il lui exposa 
sait, lui détail 
pièces qu’il dée 
somme qu’il t 
y compris l’a 
finit en lui décl 
te.iilait mettre 1 
maiso r que le 
rait y apporte 
coton.

Raymond s’ei 
mettre les clefi 
avril de l’année 
fut terminé.

Le jeune arch 
te latitude. Il 
ses devis, et es 
mettre à Vanesc 

Celui-ci ne v 
les voir.

—Non, dit-il 
le nez, je serais 
enterais, corrig 
mêlerais, et c\ 
ce que je veux é 

Raymond s’a 
qu’il connaissai 
voir rencontré i 
Damin.

—Non, dit En 
père qui fait bât 
cela ne me rege 
ma faute il y a 
chose qui clochi 
qui s’eu prend i 
donc pas cette t

î'ti

i & Mon*, réel. J S 18

2 20Arr. à Québec.... ti
Ko

b tisse Montréal. 9 00 

Arrive à Ottawa 12 23 j

10W 
*7*1*6 

li 25

uaieae Québec. 4 30

0 0000

3015

O ELEGANTS CtiARS PALAIS 
soni attaches aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.
Terme» <le Paiement :

Connections a Québec poui Halifax, St. 
eau et tous les points sur le chemin de 

Intercolonial.
Luuiiouvu'ii's u Moo1 real avec les trams 
chemins de 1er pour Portland, Boston, 
tou - t- points de la Nouvelle-Angle-

Les paiements peuvent être faits er. 
plein au temps de l’achat, oc en six paie 
ments annuels, avec intérêt 
tures de Terres peuvent être ..I «tenues àl a 
Banque de Montréal ou à aucune de 
succursales, lesquelles seron' acceptées 
10 pour cent de j rime sur leur plein- 
valeur, aveu intérêt accru, eu paieme 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’ixlressanl au 
soussigné ou à John H McT.tvish, Cen. 
missairo des Terres, 
toutes communicatio:

Des Débi-n

ECTI0JS St. LAURENT ET OTTAWA
.ais.-e OU w t 
<-.u e Uniuni
Vit. à Prescott..... 0 30 a.ui.
uaisse l're çott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa A2 O.i p.m, 

4 03 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

ConnecLiou par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg iiour tous les trains, 

let seule ligne directe pour New-York.

. 7 00 u.m.

à Win ipeg, à qui 
ns relati es aux prix, 

conditions de vente, descriptio ns des terres, 
etc., devront être adi

10 05 u.m.

essees.
Par ordre du bureau.

CHARLES DRINK WATER, 
eerélair •

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à 'l’oronto à 9.45 pm
" du soir quille Ottawa a 11.40 pm 
“ “ An. à Toi onto à 8.30 am
“ du jour quille Toronto à 8.25 an 
“ “ An1, à : Kiuwa à 5.25
•• du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
“ “ Ait. à (Atawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
i jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Snrtii's Falls poui 
rockvillô el le chemin de fer du Grand 

Doue . aussi pour le chemin de fer Utica 
uid Black River el ses nombreuse* con 
uections pour le*sud et l’est.

Ligim directe pour Chicago et tous 1« s 
oints à l’ouest, sud-ou>»6t et noid-ouesi. 
Pour les billets, le prix du passage, le 

éges dans le char-salon, la tante d . 
répart des trains pour le haut de l’Otlaw . 
et tontes les autres station- locales et au- 

informations couvernuul les passagers 
resser au bureau des billets.

MT 12 K U JE NPARKN 'tea 
D. McNICULL 

Agent général des passagers. 
PARKER,

Agent de Billet.
W. WUYTE

•Surmien • ai !•* erfti*

13 mars 1885—la

PETITE VEBOLE !
Si1» uiurqufs veulent être effiieée*.

Maison LEON ai- Vie.,
1 LONDRES,
J Angleterre,

S. M. Ik Koine,
té cette préparation.

L’OB! HVRATtiUtt!

51 Tottenham Court Road, 
*“1 rue High, Stratford,

Parfumeurs de S
Ont inventé *202

et paten

qui efface lea marques .>e la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffen.-îve, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix: $2.50.

Cheveux Snperllux.
Le remède cpilaloire de LEON et CiT 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflue sans la moindre douleur ; les che 
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple Instructions complètes. Re
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

W.slHW, agent général
219 rue Tremont, ~

21 sept. 1885—la.

&

Boaion, Mae*.

Toilss s Fenêtresvan borne,

------- :o:--------
veuoii» de recevoir le 

un* bel assortiment 
lollee peintes el doree* 
pour feneires qui ait 

a tait* etc Importe en Canada

No >
l I

JACOB KBBATT
JOS. SENEGAL MAGASIN PALAIS DE MEUBLESENTREPRENEUR

*8 RUE RIDEAU.
R B-—Voyez les échantillons de 

ues toiles dans ma vitrine.
OF POMPES FUNEBRES

COIN BBS BUIS

York el Dalhousie,
-OTTAWA.

4mmmm

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis. CHEMIN OF FEU INTERCOLONIAL
Roule de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande- 
Bretagne, e' Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bus du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard,,, le gCape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Ues nouveaux^et élégants chars-palais 
¥rées de buffet el churs-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
rendre le paquebot de la malle chaque 

Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités desirables 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience 
montré que l'Intercolonial et les lignes de 
paquebots crui font le service entre Hali- 
iax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et ntour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l'Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toute> informations relatives 
taux de transport deTret 11 oy passagers 
peuvent être obtenues en s'adressant ù 

B. KING, Agent du bilinis,
No. 27, me Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

. Ouest, 93 bloc lUssin, rue York, 
Toronto.

ITHIS IS YOUR OPPORTUNITY

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have yuir 

V choice out of 
5 the best that 
V. are published 
> if you will ob

tain two sub 
■cription* for 
The Wekxly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and n i ia- 
cellaneoim 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for Thk Mail, will be «eut to auy 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, amn 
you who cannot secure a handsome lot 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound 
and are the pro
ductions of the / 
best known an

ti dé-

3

D. FOTTINGER,
Surintendant général. 

Bureau lu ehemln de 1er 
Moncton, N. B., '.3 Nov. I

i
th'irs, which is a Mil 
flufücientgnaran- 
tee that they will v Hotel du Castornot only afford 
amusement but
be a source of pro- -

popular weekly published, and is only One 
Dollar a year. Tt has now over 100,000 enb- 
!”*"*S,K,Bpee,J*en c<>Py prize list Hunt 
b*. AUtm !» u»n. euta-la

4SI et 453 me Sufsei, Ottawa. Les 
agents-voyegeurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
2 nLn?<î?ér*8' Ln téléphone est attaché
• 1 établissement.
B. C HEV HI UK, proprietaire 

Oltera, U dès. 1814

fit.

lin

«"NOS COUPONS méritent une attention toute 
particulière, et le bas prix

auquel il sont vendus parle de lui-meme.

SrgBgsï Cette vente est la plus considerable qui a*t etc faite jusqu’à 
plc^ present par aucune maison de commerce de marchandises 
seches dans la Puissance. Que toutes les "femmes d’Ot
tawa s’y rendent en fonte, car les marchandises seront ven
dues sans reserve.

-SI
Le tableau suivant est une preuve irrecusable des sacrifices extraordinaires qu» je pre

tends m’imposer :

1 Lot (bargain) de velveteen de toutes nuances, pour..25cts 
soiries *• 
bas barrés “ 
bas unis “

valant 4Jets 
6cts 

“ 7cts 
“ 12Jcts 
“ Sets 
“ IScts

Coton gris, de 3c
“ “ ..25cts
“ ...,20c la paire

1 “4c
1 ““ “ 5c...............................

Bonne toile à bourrer, de lÛc.
Toile à rouleau, de 3c............
Bonnes Et odes à robe, de 8c..

1 “ 15c

Nuages à moitié prix.
Habillements en laine tricottée pour enfants. 

Mitaine en Kid bordée en fourrure, au choix, pour....50cts Gruêtres, mitaines, cravates, etc., etc., à moitié prix. 
1 Lot (bargain) de satin de toutes les nuances, pour...50cts

LB CANADA, b Mars 1886.

(j RA N DE VENTE A REDUCTION
D3E5

Marchandises Seches
AIT MAGASIN POPULAIRE

lîeeonnu comme l'endroit ou l’on

ACHETE â MII1LHR MARCHE !
4© &c, SI ZR/UTIE RIDEAU,

A. C. L AROSE, Prop.
J'ai Ip plaisir (l’annoncer au Public «pie ma (frantic Vente Annuelle à réduction commencera

LUNDI, 15 FEVRIER 1886
Et se continuera pendant tT3W 3üMO>3[îS!* seulement. Profitez de cette chance, la plus 

grande qui se soit offerte de nos jours. Economisez votre argent en venant acheter des marchandises nouvelles 
et de première qualité.

EX AMIIT üZ LA LISTE SUIVAIT TE :
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o I; 'Raymond se rabtU tit sur ia ( 
fill« de Vanescot.

Fernande s'en delVn Ut égale
ment, sous prétexte qu elle n a- ! .iiande ie> • v i- ! ou: 
vait pas la momdre notion d’ar- ■
chitecture. j m,n (.-■ ■ . ,• n » An -n.(« :

Cependant, quand le jeun" ar- ■< n «v* <
ohitectc lui .':,t assuré qui, n- j 
s’agissait absolument J ne . i - ■ Im ( 
donner des indications sur ia 
façon dont elle désirait que lus. 
pièces fussent contribuées pour j ‘“u 
la ccnnuoiiiié de tous, Fernande

■I
1<*

uü ‘.r:
...rs, y.An

tOUlrts les uiti: 
1 : < n<!aut les trots «1- ri. 
i Pk.,rmac VIN * lEXTRAIT de FOIE pi «DRUET \

So vend

:aû
U VIN à l'Extrait de Foie de Morue, préparé par M. CHEVRIER, Pharmacien do 1" classe, à Paris, 

possède à ht fuis les principes actifs ■!.• l'Huilo do Foi*4e Morue et les propriétés thérapeutiques des préparations alcooliques. 
— Il est précieux p««ur les person n dont 1'e.sfomac ne peut pas supporter les substances grasse. — Son effet, comme celui de 
l'Suile dcFote do Moruo, est souverain contre la Scrofule, le Rachitisme, 1 Anémie, la Chlorose, la Bronchite 
________________ et toutes les Maladies de poitrine.

*K, VIN a lEXTRAIT de FOIE de MORUE CREOSOTE‘iiflimui.itcLro
* liotu 

De rliura Gsm 
P n iant p:> • 
>epl- a un

se rendit.
Nécessairement. Fernande et 

en relations

Dôpôt QûiiÇ>roiI
21, Faubourg Uonnrartre, 21

**^*‘re ari"ète le travail destructeur de la I*hthiaie pulmonaire, car elle diminue l’expectoration, 
réveille I appétit, luit tomber la fièvre, supprime les sueurs. Ses effets, combinés avec ceux de 1 Huile de Foie de Morue, 
font du Vin à l’Extrait de Foie de Morue créosotô de CHEVRIER, le remède par excellence contre la 

_̂__________ PHTMSIE déclarée ou menaçante.

Raymond lurent 
fréquentes ; il fallut choisir le 
marbre des cheminées, puis les

• t où j'1 p-is <! eux non- 
',•> «• Houblo>. n à.ma 

lusis bien auj-’ur- 
jamais été- J’esp ve 
te ucoup de - v.ccès,

teilles «le v>s ' ix
grande surpris- je

papiers et «es bordures, puis les l’hei'•« > »»r«. 
meubles puis les tentures. Mx: ™ uÜsmu «i

Cela n’en finissait pas, Jamais i 'liicaim eüu- :>■
Fernande ne s’était imaginé! Oufe<m-u*«! ' ' serait «t-w-cx «Ta- 
* , . j .ko 1 Voir aies de détails rv ma guensou peut
qu il entrât tant de choses | obtenir en s'adressant moi, K. M.
dans la construction d'une mal- ; Williams, tO:i 16ih Sirwi, Washington,

4' APERITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS A DEPURATIFS
Ils guerlasen* et proviennent les maladies qui
I'BTJ-OOROSIVIBItfTilaiXirTKSTms,telles

4•' I'll se i.ttucüent 
qui .!/••

dM < «•» COMM,lU.
’b«»' UttAinr. d’npiit'Nt, .tfinn oie, Ovn«Npafi«n, 

de Sard/ 1* Congestion* du f\.ie,dtt Poumon et
J, ArvLsm ! TRK‘ 1M1TBS BT Ct>NTRBFAI 18

X ™ /* Exiger rétiqeette ci jeieu en i eonlenrs, «tic le mot VÊRITABLEV
*\iRAIICK /' 50le 112botte[50g-, ■$)—Str.iabr,l:t(i05gruitn) toi «w 4mrtr^ttolb.

-----■£** Ifw*free .-ITEM MOi.lX liC*; JfonfrVaf ;LAV10LETTE& IELSOIl
* * * * BT FIUNCIPAIIMI IHtltMAClU DU OANAD»

IX cson.
La jeune tille se sentait très à j Je coll,hV;re volre 

l’aise avec ce jeune homme. I meilleur q-«i exisv 
hile &'était rencontrée aussi ma!., r,-- le i y 
quelquefois fois avec lui chez K, ïnilX» ‘".<£e 4.'iJe**'
M. Damin, elle savait qu'il était ,1U: ..... u,; i t pa., i-
très lié avec son frère et que ce- i; en ! 
lui-ci en faisait très grand cas. 
enfin elle'n’ignora't pas que M.
Damin avait en lui une confiait- ; i r,-lu 1,1, | tKiianl !C
ce aveugle. ; Gag,«e .les forces, et

De ces relations entre nue l).> IVinborapowi.
, . , ............. ti — --asse u un jour s ni.- qhe je

jeune hile de vingt-et-un ans ci ri„.0;vt. cuif-iments i-s sur progrès 
jeune homme de vingt-neuf, , p'parei-ts de mo sunt- -i iis sont dûs aux 

il résulta promptement une A mers 'I - Hou!'l"n N-^Wmklille Jackson.
grande intimité qui ne pouvait mÿ-i^s i.miieiiie.; -;ui ne portent pus 
que s'accroître, pour peu qu’il y une «>tiquvll< n-anebe marquée d’une 
eût entre entre ces deux natures | touffe verte de Houblon sont de la contre- 

. J ». i * i z . façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
sympathie degouts, aiders et iuur# ,ml„;iS0l>n,.S| qUî s’offrent sous i« 
de sentiments. nom lie “ Houblon ” ou “ Houblons”

Ce fat précisément ce qui ar-

finede -si !v 
our l’i.nl gvbtion. les V ’

.» B ■ i-

Poudres de Coitiion. fli vide
Chautsures pour Enfants

m.vui.E.!i IW —
J'ai mnintenanton mains un immense as- 

ortiment de chauséinvis faite à la main. Les 
Iantiques trrouveront «ont ce qu’e'lea peu- 
v nt lésiner en f it tic « Imuesuvcs d'au- 

' • i «i liixor. Bvuue qualité le nier 
v l u bon ms - vliô.

auli - clioe- ;
I y u un mois jV-la.s xtrômemnit 
Maigre ! ! ! I

I • de marcher. MainCtij
Il K IM?en VS f- i i- ’ '< V

CHauB *v* * i tv w ciat|iies duuVitv» ei

U. i>M t KPIIY,
No. 630 côté ouest de la rue Suaici.

Harde an 
non-doui'

VùK.IT A O «‘T A WA
- ?t*, tes ru.-s 

V !

efficacité oc 
STRATTON, 
gardé corttrp le

STI$A r'I'HN,

■e pùblic ^

un WM

tyjw// r
&///*¥/
%y/*y/4

\
tnx l ontracteur. H 4uires.

A l’élu bassement du st ussigné, vou 
trouvtwz do* chassis, portes, persienim 
la. -s. unis i Imir pour maison, etu.

Hbiiitun-s, huile, vitres, mastic, etc., à 
les pnx liés modérés.

WOODLAND
X». ,V>., it VK TiESSEItEK

T. Al.KX XM)I"K
N. B.—On peut aussi obtenir .’article vé

ritable cher v LAPOB i Ii, rue. Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellintrlo- ; 
et DAOLISH A FRERE, rue Qoee i, o-i. t.

riva. JOUISSEZque se resserrèrent 
relations, d’abord superficiel

les et strictement polies de part 
et d’autre, la conversation de
vint moins tendue et finit par 
traiter de sujets tout à fait étran
gers à l’architectu :e.

Fernande était instruite, let
trée même. Elle avait beau
coup lu. Son père lui avait in
culqué les idées libérales qu’il 
professait depuis sou enfance. Il 
n’en lallait pas tant pour sédui
re une âme qui, comme celle de 
Raymond, s’était pour ainsi di
re formée elle-même, ec qui 
nourrissait par conséquent tous 
les principes de liberté.

Alors, mais alors seulement, 
il se permit de remarquer que 
les traits de Fernande étaient 
beaux et irréprochables, que ses 
opulents cheveux 
no raient sur sa tête eu tresses 
soyeuses, que ses sourcils, pure
ment arqués, surmontaient deux 
magnifiques yeux bleus, aux 
paupières frangées de longs cils 
noirs.

La bouche était petite ; les lè
vres rouges, bien pleines, dessi
naient un sourire gracieux ; le 
menton rond était impercepti- 
ment séparé par 
mutine, qui corrigeait la régula
rité presque classique du visa-

A mesure De la Santé et du Bonheur

FEiill Près du bM**in «lu Canal.)laites
comme d'autres 

out fait.
Soutirer.- vou* <1<* mat

rognon* ?

COMMENT? .g. Il UtlAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
«APISSIBR 

kt VITRIER

:
i

ntlio* de» Pour les meilleures ferronneries è bon rua 
cité, allez ones

MeOQl'GALL <i CT ZA'EJ
Le us ancien magn un 

Oitn , établi en 1860, 6

grossi; takbiure,

Hue L^ssex, ci coin je ia rue Ouke, ; •,-A-vu-|N.
M. Atluoi, membre «lu i>arreau Qu»* 

< HArDIbREN, OTTAWA, 1 ;)eCf s’occujicra aussi des affaires teque
Et & MA TT A WA, P.Q. . rant son attention dans cette province.

MCDOUGALL 8 CUZHERi ! -8 lévrier 1885

"Le “Kid 
tiii'Si duv. des jioru-s 
iY.-tis é'fi «•oiulniiiti^ 
émtuvtàl - «lu JXiunit.”

M. W. Dwernux, Mechanic, Ionia,Midi.

m’a ramené, pour 
du tombeau, l»rsque 
l'iiir treize médeems VALIN & ADAM,

Avocat» cl Notaire» Public*»
AlfGENT A PRETER.

25 ruo Sparks,
I'Hotel Russell

dv Cf gonr 6 
l'oneeigue 1» MiRi.U.tND l’K

FEINTURB
n ni vmiKt. 

t)26 RUE BUtidEX 
o t TA WA 

M Ariai. se charge de toute 
commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérat ions de sa bon 
tiqne, et ses prix sont raisonna
bles.

Vo* urrf* sont -il* nllnlblt* ?
" Le “Kidiivy W urt ” m’a guéri la fai- 

hk-s.-o des i«vi is, c v., lorsque l’on désespérait 
<îo me# jourv .” Ml!,? M. M. B tiobdwiu, Ed. 
Vhrin'î‘:n Monitor, ( i-t.-Miid, ().

Nonirr«*z-von* «le la 
Itri^ht ?

“Le “Kidney Wort” m’a guéri 
mon urine avait la consistance de 
l»u,6 ressemblaii à du mu «r.

Frank Wilson,Peabody,Mass.

BUREAU -A-'

A. A. ADAM

iu;il»<ii<‘ do

lorsque 
la craie,

3 bre 1883
SoufFruut <«v la diabète ?

“ Le /‘Kidney \\"ui' ” « t lo remètle le 
nice quo j'ttio i-, - ni. Il procure 
lagement presque mat:<;diflL"

Dr Phillip V. I. tliuu, M

»L’URliAMSti <1 1 ii«>l t
onoton, Vt.

I ■ \(
Eut l’œutre .a j-lus comi-bxe du créatovr 
et quanti c« nu ca-i nu si compliqué, el 
artistemenl fuit, f*st «lérangô par !.. malt- 
die, on «ioit rechercher le moyen ie plu* 
t-fficace, et ce secours doit être demande 
aux plus expérimentés, car h*.corps huma n 
est quelque cho.se de trop 
être négligé. Alors seiève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar ,1 haknbsskn, de l’Umvoi 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
ge. île • inaire.

SES HEMEDKS GUERISSENT 
Toute De: iliti* ou dôrangeméht ilu système 

vrveux, } . ompris In Spermai hro«*e, Gu- 
ur'téu, ta Splnlie, la Stricture et l’impot- 

tenve, etc,, etc.
PAHQfcQÜE

l>’6 propriétniren trr uvront 
un grnml avantage en le favo 
risavi de leurii commandée.

’7 cnui't '883

.Soutirez-vou* de maladie* du
' Lt- “lvnlneÿ Wort" m'a guéri d’une ma

in-} u chronique du foie lorsque je demandait 
h Mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 (Ludet) Nationale, N.Y.

CHEMIN DE FERnoirs se

“ca-ADArtâPr«loulours dansle fj .,
1 .. “kidney Wort” (1 bouteille) m’a 

gué n i.>i¥t,ue j'étais si souffrant que je ne 
pouvais mi lever, mais que je me roulais 

irs du mou la."
C. M. Taihnngc, Milwaukee, Wis. 

Son tires-von* «le maladie* des

guéri de m

Sonllrvz-v jircf.icx po r

ti J.. Labelle,
LA Huissier de la Cour Suprême, B

UC E HUIT N.MA, 
HULL,"

VOIE LA PLUS COURTL
KNTRB

U Tl WA H MOVTKKAI
Et tous les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous J .es .Tours

A vie
Hi.RS t-U) L MAN

r«.„n.,KN Y
‘‘Lu “Kidney Wort" m'a 

dies du ii-.e et dos r«gi: tipros quo j'eus
s-i.vi inuuiement, nendaut dus an .ées, le 
traiiemvut dos médeciue. '"e remède vaut 
$ 1U lu b«

ntt-w* ,>?

IPHIUI! L’flimi.'•.«mi Hodge?, Ayilliumstown.West X'n.
/eus avez été i*'omc 

abusé ,-ar les Cil RLATANS qi ! jqé «•: 
•ia nt guérir cette classe «le 
h’hésitez pas à essayer «le la mt-iliu«!u «lt 
Dr J'iiiANNEi- iKh', avant que cétti* n, iI-ti» 
«leviezne chro, ;

une fossette A oiiffrez voim «l<- *.a t
Lo ‘ lvidll- y W «il"i 1 f; 

: in
d autre.' runè-iv' i 

,X v;.-u
«y. O "SC- 3E3,

Importateur el manufacturier de
Chapeaux, Caaquee, 
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Lee trains quittant Ottawa à 8 heurta du
matin ee raccordent au Coteau avec le i rx„ ATiF'RFjL) SA.VA.RD 
train direct pour Toronto et tontes les 1 LVia K?a, xx
statione intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuif 
venant de Boston et New-York viâ Soring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
vià Fichburg ft 6.00 p.m. et New-York â 
4.30 p.m., arrh ant à Montréal à 8.26 du 
matin.

Un col eouple, un corsage 
avantageux, 
et dégagée, des mains fines et 
soignées, 
voilà ce que découvrit un beau 
jour Raymond, voilà le type de 
femme qu’il avait rêvé.

Or il pouvait prétendre sans 
trop de fatuité à la main de Fer
nande. Il était de notoriété 
publique qu’elle n’avait pas de 
dot et que cela seul avait rom- 
pu.deux ou trois mariages ébau
chés par des amis .’.omplai- 
sants.

Donc, si Raymond, qui ga
gnait déjà une dizaine de mille 
francs par an avec la clientèle 
que M. Damin lui avait cédée, 
était en outre vainqueur dans le 
concours de Bahia et touchait la 
prime de cent mille francs, rien 
ne l’empêcherait de se décla-

Raymond n'attendait donc 
plus que cette décision pour se 
prononcer.
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Les billots et tout entre renseirnement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
rôelés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. 0 LIN8LEY,
Gérant

Uette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie aes Tuberculeux ou po 
naires, lee indigestions, lee Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du Foie ol 
des Reins, les bydropisies et lee Rhumatts

?,T itri-pour le Sud et l’est changent de 
Bonaventure à Montréal ob leur 
«lôré sans frais extra et sans que

rer.

CLLÜ HOtb/e
Préparé par leD’ÜITAWA.

Ancien Po*tv^<li faP. O'MEARA Dr N. LACERTK,
Lévis, P.
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Prix : 30 cts la bouteille.

En vente chez les pharmaciems 
dépôt chez.relarts, Rivaux,reparée, décorée et 

utes les40 pour cent d’économisé sur 
tout achat de hardes et tweeds que 
vous ferez chez P. H. Chabot du
rant le présent mois. Les citoyens 
d’Ottawa et des comtés environ
nants Vont si bien compris, qu’ils 
n’ont cessé de se rendre en masse 
pour satisfaire leur bon goftt eu 
achetant ce qu’il y a de plus nou- 
vt-au en tweeds, draps, etc.

Cet e maison a été 
meublée à neuf, avec to

A lélloralioi!'. Modernes
Des avantag 
tistes de théâtre.
La buvette est toujours * «urvue des mail 
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ELZBAR AL A RIE,
71 rue Boltor, JM* waA. G. PEDBN,

Agent gén. les passagers. 
Ottawa 22 août 1884.
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sie.tawa, 2|iept 18847
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Suit-

il avait mis sous lee yeux de 
maître les travaux qu’il 

avait préparés, et M. Damin, 
après tes avoir attentivement 
examinés, avait déclaré qu’iis 
lui paraissaient bien supérieurs 
à tout ce qu’il avait vu de sem
blable jusqu’à ce jour

Bien plus il avait dit à Ray
mond qu’il serait très étonné si 
ce plan ne fnait par les irrésolu
tions du jury.

Fort 'le ces encouragemen's. 
des espérances qu’il avait con
çues, Raymond avait échafaudé 
depuis quelques mois les projets 
les plui chimériques

Vanescot et Damin é ..ni 
deux amis intimes,

Aussquand \ auescot lit à 
Meulan l’acquisition de ee ter
rain, quand il eul l’idée de fai
re bâtir une maison de campa
gne, ce fut naturellement à Da
min qu'il s’adressa.

Il lui expliqua en même temps 
ce qu’il désirait et de quelle fa
çon il entendait que cette 
truction fût menée, c’est à dire 
sans qu'il s’en occupât aucune
ment.

C’était une preuve de l’ami
tié et dv la confiance qu'il avait, 
dans l’architecte. L’atfaire était 
très flatteuse pour ce dernier ; 
seulement elle était peu ou 
point lucrative.

Or M Damin devenait vieux ; 
il avait dépassé la soixan aine. 
En outre, sa fortune était faite, 
il ne demandait qu’à ae reposer, 
il n’avait plus besoin de tra
vailler pour se créer une répu
tation. L’affaire de Meulan ne 
lui souriait donc pas.

Il fit valoir ccs raisons auprès 
de Vanescot ; mais tout en re
fusant pour lui, il se déclara 
prêt, à accepter pour un autre.

Cet autre, il offrit à Vanescot 
de le lui présenter, 
premier élève, uu garçon qu’il 
avait formé, qui travaillait de
puis treize ans dans son atelier, 
dont il répondait comme de lui- 
même. et qui prendrait à cœur 
de justifier la confiance qu’on 
lui témoignerait.

—Du reste, ajouta Damin, tu 
ne seras pas le premier que j’a
dresse à ce jeune homme. J’ai 
pour son talent et sa personne 
une grande estime; je lui ai déjà 
donné toute ma petite clientèle 
et |e compte lui céder le reste 
peu à peu, à mesure que j’é
prouverai le besoin de me repo-

homme,

ons-

C’était son

ser.
—Montre-moi ton 

avait répondu Vanescot.
Trot.- jours après, M Damin 

lui amenait Raymond.
La tenue correc'e, la physio

nomie ouverte et i-'teiligente de 
l’élève plurent beaucoup à l’a
vocat.

Il lui exposa ce dont il s'agis
sait, lui détailla le nombre de 
pièces qu’il désirait, lui fixa la 
somme qu’il voulait dépenser, 

l’ameublement, ety compris 
finit en lui déclarant qu’il n en
tendait mettre les pieds dans la 
maiso.1 que le jour où il pour
rait y apporter son bonnet de 
coton.

Raymond s’engagea à lui re
mettre les clefs en main le 8 
avril de l’année suivante, et tout 
fut terminé.

Le jeune architecte avait tou
te latitude. Il dressa son plan, 

devis, et essaya de les sou
mettre à Vanescot.

Celui-ci ne voulut même pas 
les voir.

—Non, dit-il, si j’y mettais 
le nez, je serais perdu. Je dis
cuterais, corrigerais, je m'en 
mêlerais, et c’est précisément 
ce que je veux éviter.

Raymond s’adressa à Emile, 
qu’il connaissait déjà pour l’a
voir rencontré souvent chez M. 
Damin.

—Non, dit Emile. C’est mon 
père qui fait bâtir cette maison, 
cela ne me regai de pas. Si par 
ma faute il y avait la moindre 
chose qui clochât, c’eet à moi 
qui s’en prendrait, je n’accepte 
donc pas cette responsabilité.
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ABULA GRKVE A NEW-YORK «VIS AUX ENTREPRENEURS.Le bal donné par Son Excellence 
le gouverneur-général à Rideau 
Hall, hier soir, a été d’un éclat 
particulier.

Le quadrille d’honneur fut corn 
posé comme suit :

Son Excellence et lady Macdo 
nald.

Sir John Macdonald et lady Flo
rence Streatfeild.

Sir Lionel West et lady Caron. 
Sir Heclor Langevin et Melle

West.
Sir A Caron et lady Ritchie.
Hon. T. White et Mme Scott 
Hon. R. W. Scott et Mme White. 
Hon G Hardinge et Mme Camp-

PATINOIB A ROULETTES
« HOYAL.”

Ou ressentait, diFaucheux.
Süient-ils, un commencement de 
début... de sensation... qui ressem 
blait aux... impressions aux airs de 
la cour... ou des grandes réunions 
diplomatiques., que., et leurs phra
ses se perdaient. Les échasses de 
l’étiquette troublaient les cervelles. 
Etrange monde, beau monde, grand 
r.omie " où régnait monsieur le 

rom e, puisque c’était comme cela 
Lui, paraissait avoir l’habitude de 
la chose, mais aux Deux-Grèves 
c’était nouveau. Enfin, on se pro
met l -il de s’y acclimater, puisque 
le comte vivait dans cet atmosphère 
et s’en trouvait bien. Le monde 
des grandeurs était donc ainsi ! 
chacun croyait cela. Ce devait être 
vrai puisque c’était si étrange. Ah ! 
qu’on était donc heureux de voir 
de si belles choses !

-Royal Studio- Des soumissions pour la construction 
d’un Couvent à Vankleek Hill, Ontario, 
seront reçues jusqu’au 25e jour du mois de 
Février, 188G. ues plans et déyis pourront 
être vus en s’adresant à V American Sense, 
an Village de Vankleek 

Le soussigné ne s'engage pas à accepter 
ni la plus basse ni aucune des soumissions.

P. J. BRADY,
Curé de la paroisse de Vankleek Hill, 

Ontario.

La grève des employés des chars 
urbains de New-York*et de Brook
lyn a pris de sérieuses proportions. 
Les grévistes ont voulu empêcher 
les chars de circuler, la police est 
intervenue et il y a eu conflit. 
Plusieurs personnes sont blessées, 
quelques-unes dangereusement.

L’excitation est grande, mais la 
police est ferme à son poste et 
réussit à maintenir l’ordre.

Tout ce bruit est à propos d’aug
mentation de gages et de diminu
tion des heures de travail.

Pour six me».PROGRAM MR DE LA SEMAINE :
Attraits sxtraordinairet.

Musique chaque après-midi et chaque

Mardi soi-—Polo. Mets vs. Capitals.
Mercredi soir—Bande complète des 

Gardes ; distribution des prix actordés à 
la dernière mascarade ; course de troi- 
miliea, Barbeau vs. Thompson.

•leu.U soir—Smith sur le bicycle tu 
Desjardins sur patins, course d’un mille.

Vendredi soir—Po o. Vies vs. Capitals.
Samedi—Courses locales.
Ouvert—Matin, 10 à 12.
Après-midi—‘2 30 à 5.
Le soir—7 30 à 10.

O’REILLY FRERES
Propriétaires.

A. N RENNIE,
Gérant.

SALLES DIT mu. Pour quatre m

98 Bue Wellington Edlliou*
Pour l'année-.

A VENDREPhotographies Cabinet.
Un magn fipe ameublement de cham

bre à colistier, à très bon marché.
Pour amples détails s’adresser au No. 

331 rue Dalhousie.

$2.(10 la ilouramo, et elles sont réellement 
bon** w».

Voyez no» Bureau :hell.
Madame Thomas By held 

née DUMOUCHEL,
147 Rue Sparks Ottawa.

holographies de raquettenrs UN CONSEIL PAR JOUR Il y avait encore foule, hier soir, 
à la salle du Théâtre Royal pour 
entendre a u Barber’s Scrape.” M. 
Golden a été chaleureusement ap
plaudi. Comme il n’y a plus que 
trois représentations, que ceux qui 
n’ont pas entendu cette inimitable 
comédie se hâtent d’en profiter.

La semaine prochaine, la troupe 
Gilmour, qui remporte ces jours-ci 
tant de lauriers et qui cueille tant 
d’applaudissements à Québec, nous 
sera revenue et donnera “ Romany 
Rye,” pièce d’un grand mérite. M. 
Howard nous dit que les costumes 
sont splendides et Ns décors d’une 
grande variété.

B ancoup d’intérêt, hier, au 
patinoir à roulettes. Le soir, il y 
a eu course d’un mille entre Smith 
sur bicycle et Desjardins sur patins: 
le premier a gagné par quelques 
pieds. Le programme de ce soir 
est excellent. Grande course pour

l'oulee sortes de Photographies execu 
té»« à des Prix qui conviennent à L’r corce de la racine du grena

dier renferme une substance qui*a 
la précieuse propriété de ‘.tier sûre 
ment le ver solitaire. Ordinaire
ment on se s -rt de l’écorce des 
grenadieas du Portugal ; mais ceux 
qu’on cultive dans nos jardins 
jouissent de la même efficacité.

LEL s invités se retirèrent sans rire, 
sans bruit, sans sourciller, sans rien 
regretter, mais secoués, flattés, glo 
rienx—et ils répandirent par la 
ville le mot de ia situation : “Avez- 
vous vu monsieur le comte ? mon
sieur le comte ! 
comte !”

<4

THEATRE ROYAL Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus com- 
jlldts.

De toute» les parties du Canada Ottawa
Cadres, Albums, Statue5, 

Ouvrages Japonais. 
ABAT JOU11

De fanlhisie, fills à orilre, an pim 
court délai.

Venez voir nos Curiosités Mécanique.-,.

I-.CBU.lre el Direct. J. H. UII.VOTK 
Girtat, N(Dame Thomas Byfield.!.. HOWARD

monsieur le
SEMAINE COMMKNGAN1 Le rapp 
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1~"£/LUNDI, 1er MARS,
A Barber’s Scrape î

An Cercle «les Famille*Charles Avkau. 
iA continuer)

La Conférence du Cercle des l’a 
milles, à l’Institut Canadien Fran
çais, dimanche soir le 7 courant, 
sera donnée par M. Napoléon Cham
pagne secrétaire de l’Institut. Sujet: 
“ L’Angleterre et la Russie dans 
l’Inde.”

Il y aura chant et musique com
me à l’ordinaire.

Prix d’entrée, 10 contins.

<*.

La plu* drôle comédie musicale du jour, 
adaptée par W. H. Fuller, introdui

sant le populaire comédien 
M. RIOUARI» (iOLUEY,

Et une compagnie de force hors ligne.
Musique délicieuse 

cules ! Plaisir de bon aloi.
Matinées : JEUDI et SAMEDI. 

Admission : 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. ni. Levée du rideau à 2.30 

Prix d’admission: 15, 20. 30 et 50 cts.

NOTRE GOUVERNEMENT Voitures! Voitures!
1

M Bourinot, a cours d’un article 
publié dans le Scottish Review,
‘ opinion qne nous avons trop de 
législateurs poiii le petit nombre 
que nous sommes en Canada. 11 
fait un rapprochement, sur c^ 
point, entre l'Angleterre et le Ca- ] 
nada. Celle-là, avec une popula 
tion de cinquante millions se gou
verne par trois cent vingt cinq 
députés ; celui-ci a deux cent onze 
législateurs pour conduire cinq 
millions d'habitants. Il faut voir 
ensuite le déploiement des législa
tures provinciales. Tout compté, le 
Canada possède un législateur par 
sept mille âmes. On conçoit que 
cette abondance de gouvernants 
coûte cher au pays, mais elle n’est 
pas aussi déplacée qu’on pourrait le 
croire. Ce n’est pes un axiome 
fondamental que le nombre des 
législateurs d’un pays doive être 
en proportion du nombre de set 
habitants, et il ne faut pas perdre 
de vue que.'si notre pays est moins 
peuplé que d’autres, il est p'us 
custe et demande un fort travail 
d’ad ministration.

Vis-à-vis les édifices «lu Parlement.
Voitures couvertes ou decouvertes, 

Phaétons. Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc., etc.,

Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voilures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du liai.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

émet [.situations ridi-
*

BEUGNOT

des prix de valeur entre Thompson, 
Toronto, Ross, de Cornwall, 

Atkinson, “ le garçon prodige,” 
Brunei et Barbeau. Le club de 
polo de Cornwall disputera une 
partie de polo aux Victorias, pour 
le titre de champion. Un corps de 
musique complet y sera. Demain 
après-midi, tournoi de polo Corn- 
wal vs Capitals,
Oltawas vs Cornwalls.

Mercredi prochain, le grand évé- 
ment est l’apparition sur la scène 
d'un cheval qui patine comme un 
homme.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
niant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfauts font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant ; 
il produit un sommeil naturel, 
lrauquille,en enlevait', les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le milleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfrntfait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop Calmant de Ma
dame Winslow, ” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
core si vous redoutez le cholére 
jarce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les 
quels sont le plus sûr jrophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

IV
deSur le soir de ce même diman

che, il y eut promenade à pied, par 
la ville. Le comte et Mondroitjle 
docteur Faucheux et Polidor, Pam- 
brun et Corbichon, formaient trois 
couples qui tenaient le trottoir, et 
devant lesquels chaque citoyen 
s’effaçait pour laisser le passage 
libre.

Rc-ugriot, signalé partout dans la 
ville, inspirait de la révérence. 
Derrière son groupe on se pressait 

portes. D’un voisin à l’autre, 
l’éloge et l’êtonnement circulaient. 
Comme c’était bien un comte, en 
effet ! Rien qu’à le voir marcher, 
les têtes se montaient. Et ce vieux 
Muiidroit, avait-il du bonheur de 
recevoir de pareil-i amis.

Du blanc activait l’incendie de 
l'enthousiasme par ses gestes et ses 
salutations aux personnes qu’il 
rencontrait.

Pambrun, qui ne s’était jamais 
compromis s'abandonnait deva .t 
le public et semblait dire aux pas
sants.

—Voussavez, c’est un personnage 
que nous escortons.

Le comte, voyant cet entrain, se 
montrait bon prince.

Polidor méditait décrire pour le 
journal de la localité un article 
susceptible de transmettre à ses 
petits neveux le souvenir de cette 
journée mémorable

Plus sérieux que lus autres, Coi 
bichon, le banquier, songeait 
inviter cher lui l’hem me étonnant 
qui les fascinait et les honorait à 
la fois de tant de marques de con
sidération. Il n’osa pas, ce pen 
dant, précipiter les choses, mais 
su promit d’avoir son tour le len
demain, après le dé jeûner du club 
de chasse.

En historien véridique de c. LN 
vêridique histoire, je dois mention
ner ee qui se passa à la fin de ce 
dimanche mémorable.

Mondroit avait distribué, dès la 
veille, un billet ainsi conçu .

u Pour saluer le passage dans 
“ nos murs de mon-ieur le comte 
•l de Beugnot, secrétaire < Va tubas 
“ sade, je vous prie de m’honorer 
u de votre compagnie, demain soir.”

Pas un invite n’eut mal aux 
dt nts, ni à la tête, ni aux jambe». 
Cour plénière. Toilettes de cir 
constance. Tous les gants blancs 
sortis. C’est si agréable d'aller chez 
Mondioit ! Ou se disputait ses fa
veurs.

Le cercle des Dix avait fait à 
Beugnot une réputation d’endiablé, 
causant de tout, t ipageant et rôti 
lant sa bossm En giande société, 
ce fut tout le contraire.

Le comte posa pour le tore»', 
fut presque muet et circula avec 
froideur, comme pour plaire aux 
gens qui le demandaient. U fit 
adorer, littéralement.

Né pas fp prodiguer eu de r'v 
tains moments, c’est un aîi. 1 • 
savoir-vivre transpirait dans les au 
ton et les mouvement'd’ cet étran
ger Chacun le comprit. Le res
pect grandissait à vue d’oef.

Petit à petit, tout le monde s’em
balla Av- c cela, une immense 
gène se glissait dans les salons, 
mais personne ne voulut en conve
nir, sauf Polidor qui était né lous
tic et, de plus, journaliste. J,a 
maison du Mondroit prenait des 
allures de sanctuaire. I<es mots 
pointus «le Polidor circulaient— 
sans consequence, vous comprenez. 
Corbichon, tout à fait empoigné, 
s’efforçait de Ns 
avec

LE MGaNDE ET LA VILLE

T^ES SOUMISSIONS CACHETÉES. 
JlJ portant la suscription “ Soumise on 
pour habillements de la Police à cheval,” 
et adressées à l’honorable Président dn 
Conseil Privé, Ottawa, seront 
qo’ à midi de Jh U DI, le 18 mars 1880.

On pourra obtenir des formules 
de soumission, contenant tous 

renseignements quant aux articles et 
Quantités reuuis, en s'adressant au soussi-

i
Demr.

Le bon benne esl 1res rare sur le 
marché.

Les gardes à pied du gouverneur 
général commenceront leurs exerci
ces annuels dans le courant du 
mois.

Canada, ils 
pour aller 
ramie, et i 
fait l’avant 
des provin: 
de vue i 
général.

Notre u 
jourd’huii 
donne le 
16,959. Q: 
11,815. Ni 
litaires on 
rick Middl 
ces écoles 
rapport pl' 
portantes, 
tation du 
écoles d’in 
cinquante, 
foule d’au 
dans la tel 
accoutrera

t'

ALFRED MATHIEU,
No. 380 rne Clarence, Ottawa

24 juillet 1885. lae‘ demain soir

CHARBONreçues jus 
88(3.Hiel est mort ! ! I Mais La rose 

ne l’esi pas A : lez voir le sacri fice 
immense qu'il fait de son stock de 
ce temps ci, au No. 49 et 51 rne 
Rideau.

M Dauray, récemment victime 
d’un pénible accident aux chantiers 
McLaren à Tèmiscamingue, se re
fait un peu > t on i ntrelient l’espoir 
de le sauver.

! M James Fletcher, entomologiste 
du Canada et attach, à la biblio 
thèque du Parlement, est parti pour 
l’Angleterre où il va s’occuper de 
l’exposition coloniale.

Du reste, du moment que l’on 
vous assure que des fuseaux de lil 
jusqu’à la meilleure sole,se vendent 
chez A C. 1 .arose au prix coûtant, 
pourquoi n’iriez-vous pas acheter à 
son magasin, puisque c’est un brave 
Canadien.

Le club de crosse “ Capital” s’est 
réuni hier. 31 nouveaux membres 
ont été admis et on a procédé à l’é
lection des olficiers. Les affaires 
de ce club sont prospères ; il est 
fier de sa force et se propose de re 
cueillir oins de lauriers que jamais, 
dans l'avenir.

pn
le Iaux

gné
Aucune soumission ne sera reçue à mo 

d’étre faite sur ce» formules imprimées, 
pourra voir des échantillons de tous les 
articles au bureau du soussigné

Chaaue soumission devra être pccompa- 
dfi n choque “ accepté ” par une ban- 

diennt , pour une somme “ égale 
ft dix pour cent ” du total de la soumission, 
lequel chèque sera confisqué si le soumis
sionnaire refuse de signe r le contrat sur 
demandé de ce faire, ou s'il néglige de 
compléter l’ouvrage entrepris. Si la e 
mission n’est pas acceptée le chèque sera

Il ne sera rien payé aux 
publieront cette annonce sans y 
d'abord autorisés.

FRED. WHITE, 
Contrôleur. 

l\ à C. du N.-ü

Oa LE CHARBON

mit mmgnee
Hi

DK l’KKMIKK CHOIX

Est importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement
GAIETE

journaux oui 
î v avoir étéMadame T. G. Cou molles est heu 

reuse de remercier MM. Homère 
Côté, Emoud, Chalifou et Belcourt 
qui n’ayant pu assister mercredi 
soir au din r des jeunes messieurs 
»e sont néanmoins empressés d’en 
voyer leur généreuse offrande.

Les mes-ieurs marchands, quoi
que peu nombreux hier, ont paru 
cependant assez bien s’tmuser, sur
tout a tentei la fortune, dont la 
roue n’est pas toujours favorable à 
qui lu tourne !... Ce que j’ai sur
tout remarqué, c’est la constance 
vraiment admirable, uva c laquelle 
certains messieurs encouragent le 
bazar, non seulement de leur bien- 

•illant intérêt mais tncore de 
leur bourse. Une telle conduite 
ne saurait être oubliée de Celui 
qui n’oub'ie jamais !

Vers dix heures le club Fronte 
nac a fait son apparition au bruit 
de “ Bienvenus" non équivoques.

Chacun a su faire honneur à la 
s^upe aux huitres, partagée d’ail
leurs par d'aimables compagnes...
ce qui n - gâte pas l’appétit.......

Ce soir, banquet de messieurs les 
députés... Il y aura foule... c’est 
entendu... pourvu qu’il veste un 
tout petit coin pour.

Bas prix, qualité garantie.

Ottawa, 24 février 188C
86 RUE SPARKS.

AlîgmV;
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54 - La Cha 
heure,hiei 

Sir Hee.l 
rapport an 

Premiôi 
projets de 
amender 1 
pagaie di 
Ouest Gen 
la banqui 
bill pour i 
les malad 
maux.

En rép 
Wright, 1 
dit que 1; 
uada s’es 
durant h 
précédé 1< 
mentatior 
de 424,98:

M. Am; 
demande 
qui a auti 
à déclarei 
tence de 1 
vait lui 
pardon di 
ble M. 
n’y a eu, 
municati 
et M. Ru 
ce demi 
opmiou i 
d'autres j 

Quel e 
sursis ac 
AmyoL 

C’était 
mstre de 
l’arrivée 
médecim 
.minier.

La m< 
Montreal 
de Riel, 
semaine

m
Agrandissement du* Canal Welland,
AVIS AUX ENTREPRENEURS. UN MOIS SEULEMENT

Photographies gram eurT'A ES SOUMISSIONS cachetées,
JLJ sées au soussigné, et portant la sus
cription “ Soumission pour le Canal Wel
land,” seront reçues à ce bureau, de la part 
de contracteurs-machinistes, expérimentés 
et pratiques, jusqu’à l’arrivée des malles 
de l’Est et de l’Ouest, MARDI, le NEU
VIEME jour de MARS prochain, pour 61e- 

mura des écluses, déversoir 
ugmenter la hauteur des digues 

partie du Oanal Welland qui 
entre Port Dalhousie et Thorold.

Tous les ouvrages seront donnés par sec-

Une carte montrant les différentes places, 
avec ensemble, plans et devis descriptifs, 
peuvent être vus à ce bureau, le et après 
mardi, le 23 février courant, où l'on pourra 
aussi se procurer des formules de soumis
sion imprimées. Les mêmes informations 
rolativesjaux ouvrages seront fournies au 
bureau de l’ingénieur résident, Thorold

Les soumissionnaires sont priés d’exa
miner la loe.lité et de remai quer que la 
saison et les circor stances dans lesquels 
les travaux doiveat être faits en rend quel- 

uns d'une nature ex 
reneurs sont

CABINETToutes les sociétés de bienfai- 
el de secours mutuels out 

assister à un grand $2.00 par doz.sauce
été invitées 
diner, qui aura lieu dimanche 
prochain, a-i baz ir de l’orphelinat 
Saint Joseph. U'Von s’y rende en 
foule.

iCHEZ
rs, etc., 
de cette Dorion <&se trouve

:AU BON MARCH H Delorme
HO flue Sparks et 569 Rue Sussex,

'Voûtes personnes qui désirent 
faire des achats do vent se ren tre 
chez A. G La rose, le marchand po
pulaire du ben marché.

Mgr Taché, Mgr Grandin et l’ho
norable M. Royal ont eu une entre
vue avec les" ministres hier, au 
sujet J s affaires du Nord-Ouest. 
Celle eut!'.:vue a eu pour résultat 
d’obtenir à Maxi ’’e Lépnie sa grâce. 
Il sera remis en liberté sous peu.

La réunion aim telle des mem
bres de la Ligue de tempérance du 
Canada a eu lieu hier sous la pré
sidence de l’honorable M. Vidal, 
sénateur.

Ij€ rapport du comté exécutif 
constate que la cause de la Tempé
rance a f lit des progrès remarqua 
Lies pendant l'année qui vient du 
s’écouler.

A vis aux person1 es qui désirent 
tnir poche. Mon 

uus Wu.iii n < n ur uu argent, a 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complH de joncs de 
mariage et •ijmix de différents 
genses, garantis tels qu'on les re
présente, sinon ^’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

Remarquez bien que la vente au 
prix coûtant chez A. C. Larose ne 
comprend que des marchandises 
nouvelles ! Rien de seconde main 
chez A. C. Larose, 49 et 51 rue Ri 
de au.

Toujours en mains le meilleur 
choix de livres d’images, de Chape
lets de Statues, et d’article religieux 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite s ir toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

18 Oct 84 te.

Un Cdiueux ÉÜi&
lêÜAFFAIRES DÛS SAUVAI! 158

Les entrep
1er qu’aucune soumissi 
considération à moins 
ment conforme aux for 
dans le cas de sociétés, 
qu'elle porte la signalai e particu 
indique la nature de l'occupation 
domicile de chaque associé ; et de plus

ceptionaelle. 
priés de se n AVIS AUX ENTREPRENEURSon ne sera prise en 

d’être faite stricte- 
s imprimées, et, 
il faudra aussi 

ilière et 
et le

Le crédit du fonds des Sauvages 
ôtait, le 30 juin demi- r, de S3,- 
260.15, ln peu moindre que l’an 
l’an d rnier. Ou en a dépensé 
$297,787, S26,000 de plug que l’an 
passé.

Iæ nombre total des Sauvages du 
Canada t^t de 129,525. Québec en 
a 12,000, Ontario 17,090, la Col on i 
bie A glaise 38,000.

4,789 enfouis sauvages frvquen- 
Prè> de 2,000 à

ON recevra à ce Bureau, juseu’
DI, le 29e jour de Mars proena 

•s, adressées au 
signé et portant la suscription ‘ Soumis
sion pour Ecole d’infanterie, London,” 
four la construction d'une

’à LUN- 
in. desW. A. ARMOUR soumissions cachetée

Manufacturier et Importateur
choque accepte par une banque pour la 
somme de “ deux mille piasti es ” ou plus— 
suivant l’étandue des travaux à faire dans 
la section—devra accomf agner les soumis
sions respectives ; ce chèque sere confisqué 
si le soumissionnaire rervss de signer le 

anx taux et pris

MOULURES POUR ENCADREMENT
D'IMAGES, Mi HOIRS, ECOLE D’INFANTERIE

!
(Glaces do fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile Anglais, Fran

çais et Allemands,
Aussi, toute- sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas
pour tableaux.

LES MARCHANDISES SONT VEN
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

Venez me faire une visite,
éparrni-re* an m 
10 S 3S par cent.

London, Ont.
a voir les

Ministère des Travaux Pu 
au Bureau des Met

contrat pour les travaux, 
sécifiés dat a l’offre.

Le chèque en question sera remisà chaque 
krtie dont la soumission n’ar ra pas été

Ou pourr 
tere de Pabli^H

s Messieurs Durand et Moore, 
London, Ont, à commencer

et les devis sa 
es à Ottawa, etL U

Le département ne s’engage pas néa,- 
oins à accepter ni la plus Dane ni ancuee

>• 11.’11. t»'lll -i -IOu»a h tée archit-etee, London, Ont, à comn 
de LUNDI, le 15e jour de Mars prochain.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
ear les formules imprimées «t 
les soumissionnaires mêmes.

et le iSuid-Uuebt, vl 30V t>euh meiil 
à la Colombie Anglaise.

Plus drt 85,900 sauvages habitent 
des réserves ; 85,000,000 acres de 
terre vont cultivés par eux : 
dernier, ils ont ni.s 3,242 nou
veaux acres en culture.

C’est dans Ontario que les sauva
ges sont le plus avancés Je beau
coup Ils y ont G2,00U actes de 
terre en culture.

soumissions
Par ordre signées parA. ’P. BRADLEY,

Secrétaire. Chaque soumission devra être accompa
gnée d un chèque de banque accepté, mit 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travaux Publics, pour un montant égal 
à cinq pour cent du total de la soumission. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai
re refuse de signer le contrat sur demande de 
•e faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèoue sera remis an soumissionnaire. -, 

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.

L’an Département des Chemins) 
de Fer et Canaux, 

Ottawa, 17 février 183«. J

IJames U. Bowes
arohithotb

Chambre 28, 
SCOTISH ONTARIO CHÂiBERS 

Rür sparks.
Ottawa, 18 il 1SSS

N. B.—Je vendrai aux marchande les 
moulures, cadre», peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus ré
centes nouv -autés du commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR.
488 rne Husiex.

Allez au Restaurent International 
pour des huitres, côtelettes steaks, 

combat!r*- et différents genres de gibier. .1. W. 
docteur Lanc’o, rue George.

A. GOBEIL,
Serrât a irr.

Ministère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 24 flv. IMS |l’aide du HEIV
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